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Perspective de fuite à l’anglaise

Laurence De Leersnyder, Perspective de fuite à l’anglaise, simulation, 2016, aluminium, résine, pelouse synthé-
tique. Série de 9 sculptures, 200 × 150 cm, hauteur variable.
Production : 40mcube, avec le mécénat de l’entreprise Rousseau Clôtures.

Les œuvres de Laurence De Leersnyder sont le résultat d’expériences. Le 
processus, l’expérimentation, s’ils ne sont pas rendus visibles, se devinent 
lorsque l’on prend le temps de déchiffrer ces formes dont on perçoit au 
premier abord l’étrangeté, voire l’incongruité. Ses œuvres contiennent la 
trace d’actions naturelles, liées au temps, ou humaines – la sienne, sur la 
matière.

L’artiste utilise des matières naturelles comme de la terre, des matériaux qui 
se transforment comme du plâtre, de la cire, des alliages, ou des matériaux 
courants de construction comme du sable ou du béton, qu’elle travaille 
de manière contre-nature  : déformés, forcés, retournés, malmenés… 
Pour Colonnes de terre (1), elle contraint une masse de terre en une forme 
géométrique uniquement par la force de la pression. Elle provoque ainsi des 
changements d’état de la matière : quelque chose d’informe, d’instable, de 
friable, de composite, devient solide.

Elle met également en place des phénomènes d’inversion où un creux devient 
un plein. Pour La fonte des sables (2), elle creuse la terre et y coule de 
l’aluminium, réalisant ainsi le moulage d’un vide. Un volume qu’elle érige 
ensuite à l’envers sur un socle, alors que la matière conserve la forme de 
l’apesanteur initiale d’où provient en partie l’étrangeté de l’œuvre.

Invitée par 40mcube à réaliser une œuvre pour l’espace 
public, Laurence De Leersnyder intervient dans le Parc du 
Thabor, en centre ville de Rennes. Patrimoine le plus visité 
de la ville, mêlant jardin à la française, parc à l’anglaise, 
grotte, orangerie et kiosque à musique, ce parc s’étend sur 10 
hectares. L’artiste y présente Perspective de fuite à l’anglaise, 
une sculpture paysagère qui perturbe le paysage dessiné en 
créant des ondulations de pelouse prêtes à s’envoler.

Installation dans
l’espace public

Du 24.03.17 au 30.09.17

Vernissage
Samedi 25.03.17 à 16h



Le passage de l’horizontalité à la verticalité fait aussi partie des manipulations 
qu’elle produit. Concretum (3) est un ensemble de trois moulages en béton 
de surfaces de terre ensuite érigées en monolithes, sur le lieu même de leur 
prélèvement.

La trace, l’empreinte, la géologie sont omniprésents dans le travail de 
Laurence De Leersnyder, qui consiste souvent en la révélation de ce qui est 
habituellement caché, enfoui. Elle remonte ces formes à la surface dans 
l’espace d’exposition, ou intervient directement à l’extérieur, dans nos 
espaces naturels maîtrisés voire construits. C’est aussi ce dont elle parle, de 
cette nature que l’homme cherche à contrôler depuis toujours.

Perspective de fuite à l’anglaise (4) est une intervention paysagère  : des 
portions de pelouses se soulèvent, créant des vagues et perturbant le 
paysage dessiné du jardin du Thabor à Rennes. Elles en modifient subtilement 
l’aspect et l’expérience, faisant surgir à la surface la trace d’une éventuelle 
vie secrète souterraine.

Anne Langlois

(1) Colonnes de terre, 2014, terre végétale, socle métal, dimensions variables.

(2) La Fonte des sables, 2015, fonte d’aluminium. Série de 4 sculptures : 227 × 64 × 76 cm ; 
173 × 105 × 43 cm ; 115 × 60 × 46 cm ; 102 × 80 × 68 cm.

(3) Concretum, 2014, béton, terre. Série de 3 sculptures : 500 × 150 × 80 cm. Installation 
pérenne sur le site de HEC Paris, Jouy-en-Josas.

(4) Perspective de fuite à l’anglaise, 2017, aluminium, pelouse synthétique. Série de 7 
sculptures : 200 × 150 × 3 cm, hauteur variable. Production 40mcube, Rennes.
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Laurence De Leersnyder, La fonte des sables, 2016, 
aluminium, dimensions variables.
Galerie Laurent Mueller (Paris).
Photo : Cyrille Robin.

Laurence De Leersnyder, L’envers du vide I & III, 2014, 
résine, élastomère, bois, métal, 280 × 80 × 100 cm, 
280 × 80 × 60 cm. Jardin des Plantes (Paris).
Photo : Cyrille Robin.

Laurence De Leersnyder, 
Concretum, 2014, béton, 
terre, 500 × 150 × 80 cm.
Campus HEC-Paris (Jouy-en-
Josas).
Photo : William Gaye.
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Laurence De Leesnyder
Née en 1979. Vit et travaille à Paris.

Formation

2007 DNSEP, Villa Arson, École nationale supérieure d’art, Nice.
2005 Erasmus à l’Académie des beaux-arts, Vienne.
2001 Maîtrise en Sciences Économiques, Université Panthéon, Sorbonne, 

Paris.

Expositions personnelles

2017 Perspective de fuite à l’anglaise – 40mcube, Rennes.
 Ce qui reste, ce qui continue – L’H du Siège, Valenciennes.
2016 La Fonte des sables – Galerie Laurent Mueller, Paris.
2014 Assourdi par la formidable cataracte – Avec Zoé Paul, Le Cyclop, Milly-la-

Forêt.
 Grey Matter – Avec Sebastian Gögel, Galerie Laurent Mueller, Paris.
 Un ciel renversé sur la terre – Domaine de Kerguéhennec, Bignan.
 What the snow does in the North, the sand does in the South – Nun, Berlin 

(DE).
2012 La dame de Byblos – Galerie Laurent Mueller, Paris.
 Gâteries Suaves – Galerie 14, Paris.
 Nulla Dies Sine Linea – Avec Jeongmoon Choi, Galerie Laurent Mueller, Paris.

Expositions collectives (sélection)

2016 Loups - Musée Cognacq-Jay, Paris.
 L’Inconnue de la Seine – La Tôlerie, Clermont-Ferrand.
2015 Transformer – Katzen Arts Center, Washington DC (US).
 Réparer à l’endroit de l’accroc le tissu du temps – La Tôlerie, Clermont-

Ferrand.
 Un Parc – Glassbox, Paris.
 Noir/Blanc #2 – Look&Listen, Marseille.
 The Office of gravitationnal documents #FAX– Galerie Laurent Mueller, 

Paris.
 Toile de Jouy, regards contemporains – HEC - Espace d’art contemporain, 

Jouy-en-Josas.
2014 Le Corps Invisible – École municipale des beaux-arts, Galerie Edouard 

Manet, Gennevilliers.
 FIAC hors les murs, Jardin des plantes, Paris.
 CHOICES PARIS – Palais des beaux-arts, Paris.
 Supervues – Hôtel burrhus, Avignon.
 Vestiges Ephémères  –  HEC - Espace d’art contemporain, Jouy-en-

Josas.
 Abandon en perspective – Villa Caméline, Nice.
2013 System of a Down – Cutlog, Paris.
 Transgression – 6B, Saint-Denis.
 Salle d’attente III – Galerie Laurent Mueller, Paris.
2012 Commissariat pour un arbre – Club 7.5, Paris.
 3 en Un – MACC, Fresnes.
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2011 Translithes – 6B, Saint-Denis.
 En ce lieu ou presque – Voyons Voir, Aix-en-Provence.
2010 Kimindi Gotiga – Printemps de Septembre, Toulouse.
 Coulis de Framboise – Palais de Tokyo, Paris.
 J‘partirais bien à la campagne – Galerie Frédéric Giroux, Paris.
 Ins Blickfeld Gerückt – Institut Français, Berlin (DE).
2009 Le Complexe de Rittberger – Cité Internationale Universitaire, Paris.
 Space Mountain – Artmandat, centre d’art Les Perles, Marseille.
 Opération Tonnerre – Mains d’œuvres, Saint-Ouen.
 Inauguration – Cutlog, Paris.
 System of a Down  –  Chan Arte Galleria, intervention dans l’espace 

public, Gènes (IT).
2008 Austausch – Kunstraum Niederösterreich, Vienne (AT).
 Acclimatation – Villa Arson, Nice.
 Livraison à Domicile – Maison des remparts, Nice.
2007 Biennale de l’UMAM, Galerie Sainte Réparate, Nice.
 Tumbleweed – Museaav, Nice.
 Shuttle – White Club Space, Salzbourg (AT).
 Génération 2007 – Galerie de la Marine, Nice.
 Dernière station avant l’autoroute – Museaav, Nice.
2006 Views from inside – Béton Salon, MuseumsQuartier, Vienne (AT).
 Female positions toward sculpture – Galerie AREA 53, Vienne (AT).
 War and Peace – Wind Art Festival, Cheju (KR).
 Imported – Académie des beaux-arts, Vienne (AT).
 Real Presence 5 – Musée des Arts Appliqués, Belgrade (RS).

Résidences et prix

2016 Nomination au prix MAIF pour la sculpture.
 Résidence de création – L’H du Siège, Valenciennes.
2015 Résidence de production – Le Cyclop, Milly-la-Forêt.
2014 Résidence de production – Domaine de Kerguéhennec, Bignan.
2013 Aide à l’installation – DRAC Île-de-France
 Résidence campus HEC – HEC, espace d’art contemporain, Jouy-en-

Josas.
2011 Résidence Art contemporain & territoire  –  Voyons Voir, Aix-en-

Provence.
2010 Résidence de création – La Générale en Manufacture, Sèvres.
 Résidence de création – Mains d’œuvres, Saint-Ouen.
2009 Lauréate du prix No Limit – Fondation Cari, Nice.

Publications

2016 Grey Matter, Galerie Laurent Mueller, Paris.
2015 50/52,  Édition 11/13, Paris.
 Résidence d’artiste, HEC, espace d’art contemporain, Jouy-en-Josas.
2014 Être là, Voyons Voir, Aix-en-Provence.
 Revue XV, HEC, espace d’art contemporain, Jouy-en-Josas.
2013 La dame de Byblos, Galerie Laurent Mueller, Paris.



128 avenue Sergent Maginot
f-35000 Rennes
+33 (0)2 90 09 64 11
contact@40mcube.org
www.40mcube.org

Vues d’œuvres

Laurence De Leersnyder, Perspective de fuite 
à l’anglaise, simulation, 2017, acier, terre, 

gazon synthétique.
Production : 40mcube.

Laurence De Leersnyder, La fonte des sables, 2016, 
aluminium, dimensions variables.

Galerie Laurent Mueller (Paris).
Photo : Cyrille Robin.

Laurence De Leersnyder, L’envers du 
vide I & III, 2014, résine, élastomère, 

bois, métal, 280 × 80 × 100 cm, 
280 × 80 × 60 cm.

Jardin des Plantes (Paris).
Photo : Cyrille Robin.



Laurence De Leersnyder, Concretum, 2014, 
béton, terre, 500 × 150 × 80 cm.

Campus HEC-Paris (Jouy-en-Josas).
Photo : William Gaye.

Laurence De Leersnyder, Un ciel renversé sur la 
terre, 2014, plâtre, bois, 500 × 600 × 800 cm.

Domaine de Kerguehennec (Bignan).
Photo : DR.

Laurence De Leersnyder, Form derived from 
a cube, 2015, plâtre polyester, bois, métal, 

168 × 25 × 80 cm.
Photo : Sarah Duby.
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Texte critique

Une équation à trois termes

C’est une équation à trois termes que Laurence De Leersnyder reformule à chaque 
invitation : un matériau, un geste, un espace. Dans son atelier, elle expérimente 
des liens entre gestes et matériaux. Dans les espaces où elle est invitée à intervenir, 
elle projette une forme. 

Pas d’idée préalable, pas de concept sous-jacent, mais une attention au faire. 
Pas de hasard non plus : il ne s’agit pas de laisser la matière opérer à sa guise. 
L’artiste choisit lesdits matériaux pour des propriétés physiques, symboliques ou 
esthétiques qu’elle fatigue, voire contrarie. Du bois, du béton, du plâtre, de la 
terre, entre autres, à contre-emploi, souvent. Au fur et à mesure des opérations 
plastiques, les murs de l’atelier se remplissent de miniatures en cire, en plâtre, 
des Fragments d’atelier qu’elle a récemment présentés, disposés sur des étagères-
architectonies, dans l’exposition Grey Matter [1]. Ces essais sont les témoins de ce 
qu’elle définit comme une « connaissance empirique », un « savoir-faire qui [lui] 
est propre ». De là, des procédures s’établissent et des séries s’élaborent, sans que 
la dimension processuelle du travail ne se confonde jamais avec une posture in 
progress. La forme finale – achevée, parachevée – est héritière de l’Antiform, où le 
matériau vient buter, au propre et au figuré, contre la géométrie des volumes et la 
simplicité des manipulations. 

Quelles sont-elles, ces manipulations ? On pourrait noircir deux feuilles de papier 
d’une « liste de verbes », à l’instar d’un Richard Serra [2] : creuser, étirer, verser, 
etc. On pourrait aussi bien n’en choisir qu’un seul : retirer. Toujours, quelque part, 
retirer : que ce soit physiquement, mentalement, métaphoriquement. Dessiner 
une croix à la mousse polyuréthane dans un moule carré, remplir les interstices 
restants de plâtre, puis ôter la mousse et le coffrage [3]. Plonger la main dans 
la terre, ménager un creux, puis couler dans ce moule la matière d’un volume à 
venir [4]. Tasser de la terre dans un parallélépipède rectangle, puis séparer le 
pilier de terre de son coffrage en bois pour, parfois, faire apparaître une crête en 
bas-relief sur des panneaux bakélisés [5], parfois, faire s’ériger de friables stèles 
sans destination [6]. Agglomérer du bitume de rebouchage sur une surface, comme 
l’empreinte factice d’un nid-de-poule dans une route, relever au mur cette étrange 
cartographie, insulaire, escarpée, volcanique [7]. En somme : élaborer des formes 
du retrait – dans toute l’acception du terme.

“A Guest + a Host = a Ghost”

Les projets menés dans le cadre de sa résidence sur le campus de HEC poursuivent 
et prolongent les réflexions que mènent Laurence De Leersnyder sur les processus 
d’empreinte et de moulage. Sur l’infra mince, plus précisément : cette trouvaille 
duchampienne, mystérieuse et féconde, que l’on rechignera à qualifier de 
notion ou de concept afin de lui laisser tout l’espace – un espace infra mince, 
évidemment - où glisser les possibles. 

L’infra mince, ce sont, bien sûr, les points de contact entre les différentes feuilles 
de bois brut ou peint (contreplaqué et Souplex) construisant par équilibres ténus et 

Les formes du retrait
Marie Cantos



tensions physiques les occurrences de Mouvements, des installations sculpturales 
matisséennes en diable qu’elle rejoue régulièrement. Mais l’infra mince, c’est aussi 
et surtout, l’écart. Celui, donc, que génèrent ces processus, cette évidence qui 
laisse pantois, ce « semblable […] comme négativité » [8]. Dans La Ressemblance 
par contact. Archéologie, anachronisme et modernité de l’empreinte, Georges Didi-
Huberman note que l’empreinte « dédouble » (c’est-à-dire qu’il crée « un double » 
mais également « un dédoublement », voire une « duplicité »), puis « redouble » 
(en créant une « doublure » protectrice : sa contre-forme) et, finalement, « renverse 
tout » : « D’une part, elle inverse symétriquement les conditions morphologiques 
de son référent : l’empreinte d’un corps convexe est en général un corps concave. 
D’autre part, cette inversion topique engage toute la sphère des significations : 
elle fonctionne alors comme un « renversement de sens » – sens-sèma ou sens-
sôma –, dans une acception presque nietzschéenne du terme » [9]. 

Cette dialectique, Laurence De Leersnyder en maîtrise parfaitement subtilités et 
contradictions. Dans son travail, le vide, créé par le retrait, devient moule puis 
sculpture. Plus encore : les coffrages servent régulièrement de socles aux formes 
qu’ils ont participé à contraindre. Les titres des deux œuvres réalisées à HEC ont 
d’ailleurs valeur de manifeste : L’Envers du vide, laissé par la pierre de l’entrée, 
sculpture en résine, élastomère et bois, et CONCRETUM. L’empreinte du sol levée 
vers le ciel, ensemble monumental en béton. En eux se disent déjà le sentiment de 
la nature, le redoublement de l’artefact, l’attachement quasi pictural à la qualité 
des surfaces ainsi que la puissance évocatrice de ces sculptures auxquelles se 
heurte l’analyse. Mais surtout, en eux se dit le « renversement de sens » (le 
renversement des sens ?) où, du ciel ou de la terre, bien malin celui qui saurait 
déterminer la forme de sa contre-forme !

« Un Invité + un Hôte = un Fantôme »

Lors du vernissage de l’exposition William Copley à Paris, à la galerie Nina Dausset, 
en décembre 1953, Marcel Duchamp fit distribuer des bonbons avec, sur la face 
intérieure du papier d’emballage, cette mystérieuse formule : “A Guest + a Host = a 
Ghost” soit, en Français, « Un Invité + un Hôte = un Fantôme » [10]. La définition 
la plus juste, à mon sens, des processus d’empreinte et de moulage…

Cette formule pourrait également s’appliquer ici au fait même de produire dans 
le contexte d’une résidence. Ainsi, Laurence De Leersnyder ne pouvait que 
trouver, dans l’aménagement paysager du campus de HEC, un terrain de jeu 
propice au développement de sa pratique : un château, un lac et une grotte, 
tous deux artificiels, quelques imposantes pierres meulières posées çà et là, 
le tout ébauchant le pittoresque d’un « parc à fabriques » des XVIIIe et XIXe 
siècles, ces parcs dont le parcours était ponctué de « fabriques de jardin », 
de petites constructions ornementales empruntant à l’architecture antique, à 
un imaginaire exotique ou aux curiosités naturelles. Au-delà du rapport de la 
sculpture à l’architecture et au paysage, questionnements récurrents dans le 
travail de l’artiste, c’est bien évidemment celui de l’homme aux formes naturelles 
et artificielles qui intéresse Laurence De Leersnyder. L’ambiguïté des « fabriques 
de jardin » recréant artificiellement des morceaux de nature aurait cependant pu 
apparaître trop évidente à celle qui considère que ses formes s’apparentent à « 
des moules d’après-nature ». Au contraire, à l’instar de l’empreinte elle-même, 
l’évidence permet d’entériner l’ambiguïté et d’instiller le doute. Sont-ce là des 
morceaux de nature ou des artefacts les imitant ?

L’Envers du vide, laissé par la pierre de l’entrée s’observe comme un des « curios » 
qu’évoque André Leroy-Gourhan dans l’un des derniers chapitres de La Mémoire et 
les rythmes, le second tome de son ouvrage Le Geste et la parole, intitulé « L’Aube 
des images » [11]. À travers cette œuvre comme à travers de plus récentes – je 
pense notamment aux Empreintes perdues (2014) –, l’artiste semble en effet partir 
en « quête du fantastique naturel » [12]. Posé au sol, le moulage de la clef de 



voûte de l’entrée de la grotte s’offre comme une conque. « Sont insolites au plus 
haut point les objets qui n’appartiennent pas directement au monde vivant, mais 
qui en exhibent ou les propriétés ou le reflet des propriétés » écrivait le penseur, 
grand spécialiste de la Préhistoire. Et de préciser : « Ce qu’il y a de mystérieux et 
d’inquiétant même à découvrir dans la nature une sorte de reflet figé de la pensée 
est le ressort de l’insolite. » Insolites, les œuvres de Laurence De Leersnyder le 
sont alors, assurément.

[1] Du 4 au 26 septembre 2014, à la galerie Laurent Müller, Paris.
[2] Richard Serra, Verb List, 1967-1968.
[3] Moule Perdu – Plâtre III (2012).
[4] Volumes en creux I, II et III (2012).
[5] Lignes de terre I (2012).
[6] Colonnes de terre I, II et III (2013).
[7] Empreinte de bitume (2013).
[8] Georges Didi-Huberman, La Ressemblance par contact. Archéologie, anachronisme et modernité de 
l’empreinte, Paris, Les Éditions de Minuit, 2008, p. 275.
[9] Ibid., p. 230, p. 238 et p. 254.
[10] Marcel Duchamp, « Morceaux moisis », in : Duchamp du signe : écrits (1975), Paris, Gallimard, 
Coll. Champs/Arts, 2013, p. 177. Étrangement, résonne, dans cette formule comme dans les titres des 
œuvres de Laurence De Leersnyder, le souvenir de ces quelques mots glanés dans L’Apocalypse : « Au 
principe, le fantôme est le verbe de la forme »… Étrangement, parce que seul son pouvoir suggestif 
justifie de convoquer une telle référence lorsque l’on évoque Marcel Duchamp et / ou que l’on aborde 
le travail de Laurence De Leersnyder !
[11] André Leroy-Gourhan, Le Geste et la parole. Tome II : La Mémoire et les rythmes (1964), 
Paris, Albin Michel, Coll. Sciences d’aujourd’hui, 1998, p. 213. Remarquons que, bien qu’il n’y soit 
absolument pas fait référence, ce titre de chapitre rappelle le mythe platonicien de la Caverne ; une 
association d’idées que le choix du motif de la grotte – même artificielle, même fabriquée – justifie 
tout autant.
[12] Id.



40mcube est un espace d’exposition d’art contemporain, une structure de 
production d’œuvres, un lieu de résidences d’artistes et un bureau d’organisation 
de projets d’art contemporain.
40mcube travaille en collaboration étroite avec les artistes tout au long des étapes 
que sont la recherche, l’étude de faisabilité, le suivi technique et la fabrication des 
œuvres, jusqu’à leur présentation dans le cadre d’expositions monographiques et 
collectives, leur diffusion et leur médiation auprès du public.
Outre les expositions dans ses locaux, 40mcube présente des œuvres dans l’espace 
public, et accompagne particuliers, entreprises, administrations et collectivités 
dans la commande d’œuvres d’art.
Parallèlement, 40mcube met en œuvre GENERATOR, programme de professionna-
lisation à destination de jeunes artistes et de jeunes commissaires d’exposition 
dont il est à l’origine.
En 2016, l’espace d’exposition et les ateliers de 40mcube sont temporairement 
fermés en raison de travaux. Durant cette période, 40mcube poursuit ses activités 
et propose la programmation Outsite, des expositions dont 40mcube assure le 
commissariat en coproduction avec différents partenaires et qui sont présentées 
dans plusieurs lieux : espace public, 40mcube HubHug à Liffré, etc.

Programmation artistique 2001 – 2016 (sélection)

Expositions collectives

- Archeologia II, Ann Guillaume, Pascal Journier Trémelo, Josué Z. Rauscher - Hôtel 
Pasteur (Rennes)
- GENERATOR #1, Camille Bondon, Rémi Duprat, Aurélie Ferruel & Florentine Guédon, 
Camille Tan - Frac Bretagne (Rennes)
- Quand les formes sont attitudes, Jimmie Durham, Emmanuelle Lainé, Steven Parrino, Lili 
Reynaud Dewar, We Are The Painters – 40mcube
- Archeologia, Lara Almarcegui, Wilfrid Almendra, Bruno Botella, Carol Bove, Étienne 
Chambaud, Pascal Convert, Piero Gilardi, Ann Guillaume, João Maria Gusmão & Pedro 
Paiva, Louise Hervé & Chloé Maillet, Laurent Le Deunff, Beat Lippert, Benoît Maire, 
Mathurin Méheut & Yvonne Jean Haffen, Benoît-Marie Moriceau, Armand Morin, Daphné 
Navarre, Christophe Sarlin, Lucy Skaer, Virginie Yassef – 40mcube, Frac Bretagne, Musée 
des beaux-arts de Rennes, Musée de géologie de l’Université de Rennes 1.
- RN 137, Antoine Dorotte, Angélique Lecaille, Briac Leprêtre, Bevis Martin & Charlie 
Youle, Benoît-Marie Moriceau, Armand Morin, Samir Mougas, Julien Nédélec, Blaise 
Parmentier, Ernesto Sartori, Yann Sérandour, Mélanie Vincent – 40mcube et l’Atelier 
(Nantes)
- Espèces d’hybrides, Guillaume Constantin, Vincent Ganivet, Laurent Perbos, Guillaume 
Poulain, Aurore Valade – 40mcube
- Anachronismes et autres manipulations spatio-temporelles #2 : Universalisme, Renaud 
Auguste-Dormeuil, Dionis Escorsa, Michel Guillet, Amala Hély & Guillaume Robert, Nicolas 
Milhé – 40mcube
- Anachronismes et autres manipulations spatio-temporelles #1 : Particularismes, Virginie 
Barré, Joost Conijn, Dora Garcia, Briac Leprêtre, Damien Mazières, Nicolas Milhé, Yann 
Sérandour, Joana Vasconcelos – 40mcube
- Les Biches, Nathalie Djurberg, Rodolphe Huguet, Steven Le Priol, Edouard Levé – 
40mcube
- TERMINATOR, Hubert Duprat, Jon Mikel Euba, Rodolphe Huguet, Angélique Lecaille, 
Delphine Lecamp, NG – 40mcube
- L’Ambassade des possibles, Virginie Barré, Julien Celdran, Philippe Parreno, Sébastien 
Vonier – 40mcube
- Chantier public #2, atelier mobile, Daniel Dewar & Grégory Gicquel, Le Gentil Garçon, 
Benoît-Marie Moriceau, Bénédicte Olivier – 40mcube, Centre d’Information sur 
l’Urbanisme, Le Coin, Centre Culturel Colombier, Orangerie du Thabor (Rennes).
- Chantier public #1, Lara Almarcegui, Matthieu Appriou, Yves Gendreau, Patrice Goasduff, 
Stalker – 40mcube, Centre d’architecture et d’art, Centre d’information sur l’urbanisme, 
LENDROIT, espace public (Rennes)- Action - performance - video, Triangle France 
(Marseille)
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Expositions monographiques

- Jean-Charles Hue, Lagrimas Tijuana - Frac Bretagne, (Rennes)
- Claudia Comte, Sonic Geometry - Galerie Art & Essai, Université Rennes 2 (Rennes)
- Maude Maris, Nemeton - Musée des beaux-arts de Rennes (Rennes)
- Hans Op de Beeck, The Amusement Park - Les Champs Libres (Rennes)
- Oscar Murillo, An Average Work Rate with a Failed Goal - 40mcube / Les Ateliers de 
Rennes, biennale d’art contemporain
- Alan Fertil & Damien Teixidor, Arcane Vanilla – 40mcube
- Hippolyte Hentgen, Night Sound – 40mcube
- Loïc Raguénès, Avec une bonne prise de conscience des divers segments du corps, votre 
geste sera plus précis dans l’eau – 40mcube
- Marion Verboom, AGGER – 40mcube / Les Ateliers de Rennes – Biennale d’art 
contemporain
- Naïs Calmettes & Rémi Dupeyrat, Gisement et Extraction – 40mcube
- Antoine Dorotte, Analnathrach – 40mcube
- Yann Gerstberger, Stranger by Green – 40mcube
- Sarah Fauguet & David Cousinard, « We can never go back to Manderley » – 40mcube
- Briac Leprêtre, Like It Is – Parker’s Box (New York)
- Ida Tursic & Wilfried Mille, Smears – 40mcube
- Stéphanie Cherpin, Use Once and Destroy – 40mcube
- Emmanuelle Lainé, INGENIUM – 40mcube / Les Ateliers de Rennes – Biennale d’art 
contemporain.
- Lina Jabbour, L’enclos – 40mcube
- Samir Mougas, Trout Farm – 40mcube
- Florian & Michaël Quistrebert, Abstract Lady Guardian – 40mcube
- Patrice Gaillard & Claude, Optrium – 40mcube
- Sylvie Reno, Chantier public #3 – 40mcube
- Briac Leprêtre, Classic & Smart – 40mcube
- Stéfanie Bourne, Chronique d’une oeuvre annoncée - Castel coucou (Forbach), Ecole 
d’art de Metz, Tramway (Glasgow)
- Patrice Gaillard et Claude, EXTRA – 40mcube
- Cécile Desvignes, Au tableau – 40mcube
- Jean-Philippe Lemée et Yves Trémorin, Projets de projets – 40mcube et Galerie Art et 
Essai (Rennes)
- Abraham Poincheval & Laurent Tixador, L’inconnu des grands horizons – 40mcube, Frac 
Basse-Normandie (Caen), École d’art de Metz.
- Abraham Poincheval & Laurent Tixador, Total symbiose – 40mcube
- Daniel Dewar et Grégory Gicquel, Alma Skateshop – 40mcube

Œuvres dans l’espace public

- Étienne Bossut, Chaque matin, je quitte mes bottes, 2017, Liffré.
- Pascal Rivet, Long Time Parking, 2016, Liffré.
- Victor Vialles, Sculpture Sans Titre, 2016, Liffré.
- Samir Mougas, Loin, à travers et au-delà, 2016, Liffré.
- Guillaume Pinard, Sous réserve, 2014. Commande de la direction de la Culture du 
département d’Ille-et-Vilaine.
- Vincent Mauger, Présence Stratégique, 2014, Les Champs Libres (Rennes)
- Lara Almarcegui, Matériaux de construction Campus de Beaulieu, Rennes, 2014. 
Commande réalisée dans le cadre de l’action Nouveaux commanditaires soutenue par la 
Fondation de France.
- Lang & Baumann, Street Painting #7, 2013 (Rennes)
- Antoine Dorotte, Here’s the Spheres ;p, 2013, Les Champs Libres (Rennes)
- Nicolas Milhé, Meurtrière, 2012 – Jardin des Tuileries, FIAC hors les murs (Paris)
- Nicolas Milhé, Sans titre, 2012 – 40mcube, Biennale de Belleville (Paris)
- Julien Berthier, Monstre, 2010 – Biennale de Belleville (Paris)
- Parc de sculptures urbain, Julien Berthier, Maxime Bondu, Naïs Calmettes & Rémi 
Dupeyrat, Stéphanie Cherpin, Brice Lauvergeon, Laurent Le Deunff, Briac Leprêtre, Erwan 
Mével, Nicolas Milhé – 40mcube
- Benoît-Marie Moriceau, Psycho, 2007 – 40mcube
- Simona Denicolai & Ivo Provoost, Comment faire tenir une forme colorée dans 
l’espace ?*, 2005, dans le cadre de Chantier public #2 (Rennes)
- Nicolas Milhé, Sans titre, 2005, dans le cadre de Chantier public #2 (Rennes)
- Lara Almarcegui, Chantier ouvert au public, 2003, dans le cadre de Chantier public #1 
(Rennes)
- Stalker, Microtransformations urbaines, 2003, dans le cadre de Chantier public #1 
(Rennes)
- Yves Gendreau, Chantiers diverses cité #368, ordre et chaos, 2003, dans le cadre de 
Chantier public #1 (Rennes)
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Projections vidéos

- Antoine Dorotte, Whirlwind Riding_First Vid, 2014
- Darielle Tillon, À la vitesse d’un cheval au galop, 2002, 43’28”.
- Aglaia Konrad, Concrete & Samples I, II & III, 2009-2010.
- Andreas Thiranos, Superman Never Returns, 2012, vidéo, 40’.
- Antoine Dorotte, Splitscriin, 2012.
- Armand Morin, Opa-Locka Will Be Beautiful, 2011, 21’.
- Fleur Noguera, Smoke, 2008. Animation en boucle, 6’48”.
- Florian & Michaël Quistrebert, Stripes, 2011. Vidéo. 2’22” (galerie Crèvecœur).
- Simon Faithfull, Stromness, 2005. Vidéo. 12’ (Parker’s Box)
- Jonas Dahlberg, Invisible Cities, 2004. Vidéo. 23’41’’ (Frac Bourgogne).
- Simona Denicolai & Ivo Provoost, É tutto oro, 2008. Animation. 1’03’’.
- Joost Conijn, Siddieqa, Firdaus, Abdallah, Soelayman, Moestafa, Hawwa en Dzoel-kifl. 
Amsterdam, Netherlands, 2004. Video, 41’.

Éditions

- Stéphanie Cherpin, Le paysage ouvre à heures fixes, Bordeaux : Galerie Cortex Atlético, 
Poitiers : Le Confort Moderne, Rennes : 40mcube éditions, 2013.
- Julien Nédélec, Lignes de train, Rennes : 40mcube éditions, Brest : Zédélé éditions, 
2011.
- Benoît-Marie Moriceau, Psycho, Rennes : 40mcube éditions, Châteaugiron : Frac 
Bretagne, Blou : Monografik éditions, 2010.
- Comment faire tenir une forme colorée dans l’espace?*, Rennes : 40mcube éditions, 
2008 (en ligne sur www.40mcube. org).
- Briac Leprêtre, Spécial aquarelle, Semaine n°78, Arles : Analogues, 2005.
- Chantier Public, Rennes : 40mcube éditions, Blou : Archibooks, 2005.
- Le Gentil Garçon, Street Spirits, Rennes : 40mcube éditions, Ville de Rennes, 2005.
- Stéfanie Bourne, Chronique d’une œuvre annoncée, Rennes : 40mcube éditions, 2005.
- Patrice Gaillard et Claude, EXTRA, Semaine n°19, Arles : Analogues, 2004.
- 40mcube saison 2001 – 2002, Rennes : 40mcube éditions, 2002.

40mcube HubHug

- Le tremblement est invisible, Lily Ackroyd-Willoughby, Annabelle Arlie, Anthony Bodin, 
Charlie Boisson, Estel Fonseca, Vasilis Papageorgiou, Peggy Pehl. Commissariat : Pauline 
Bordaneil.
- Instructions, Romain Bobichon, Paul Brunet, Camille Girard, Yoan Sorin invitent Karina 
Bisch, François Curlet, Hamishi Farah, Georges-Henri Guedj, Miquel Mont, Blaise Parmentier, 
Florian Sumi, Eva Taulois, Fabio Viscogliosi. Commissariat : Woop (Romain Bobichon, Paul 
Brunet, Camille Girard, Yoan Sorin).
- GENERATOR, Florent Gilbert, Guillaume Gouérou, Lauren Tortil, Victor Vialles.
- Parties, Léa Bénétou, Morgane Besnard, Romain Bobichon, Julie Bonnaud & Fabien 
Leplae, Pierre Budet, Charlotte Caro, Julien Duporté, Florent Gilbert, Camille Guillard, 
Elise Labelle, Rodolphe Levillain, Marie L’Hours, Pierre Le Saint, Franck-Olivier Martin, 
Gwenn Merel, Coralie Mézières, Vincent Poisson, Manoela Prates, Ismérie Sotomayo.

Résidences de recherche

- Corentine Le Pivert & Nicolas Gérot (2014)
- Joachim Monvoisin (2012-2013)
- Antoine Dorotte (2011-2012)
- Angélique Lecaille (2009-2010)
- Samir Mougas (2008-2009)
- Delphine Lecamp (2007-2008)

GENERATOR

- 2016. Artistes : Claire Chassot, Kevin Hoarau, Jean-Julien Ney, Mélanie Villemot. 
Commissaires d’exposition : Kyveli Mavrokordopoulou, Jocelyn Moisson, Sasha Pevak, 
Georgia René-Worms.

- 2015. Artistes : Florent Gilbert, Guillaume Gouerou, Lauren Tortil, Victor Vialles. 
Commissaires d’exposition : Michela Alessandrini, Claire Astier, Flóra Gadó, Andrea 
Rodriguez Novoa.

- 2014. Artistes : Camille Bondon, Rémi Duprat, Aurélie Ferruel & Florentine Guédon, 
Camille Tan. Commissaires d’exposition : Marie Bechetoille, Laëtitia Gorsy, Michela 
Sacchetto, Véronica Valentini.
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Œuvres produites 2012 - 2016 (sélection)

Lang/Baumann, Street Painting #7, 2013, peinture routière, 59 x 3,7 m. Production 
40mcube et PHAKT, avec le mécénat de Signature et Identic et avec le soutien de la Ville de 
Rennes et de Pro Helvetia, Fondation suisse pour la culture. Photo : L/B.

Lara Almarcegui, Matériaux de construction, Campus de Beaulieu, 
Rennes, 2014, peinture, 508 x 395 cm. Œuvre réalisée dans le cadre 
de l’action Nouveaux commanditaires initiée par la Fondation de 
France. Médiation-production : 40mcube et Eternal Network. 
Photo : André Morin.

Antoine Dorotte, Una misteriosa bola, 2011, zinc, acier, bois, 500 
cm de diamètre / zinc, steel, wood. Vue de l’exposition Sphères 8, 
GALLERIA CONTINUA/Les Moulins, 2015. Production : Biennale 
d’art contemporain d’Anglet. Photo. Patrice Goasduff. 

Oscar Murillo, An Average Work Rate with a Failed Goal, 2014, vue de l’exposition. Produc-
tion 40mcube. Exposition réalisée avec le soutien d’Art Norac dans le cadre des Ateliers de 
Rennes - Biennale d’art contemporain. Courtesy David Zwirner et Carlos/Ishikawa. 
Photo : André Morin.

Hans Op de Beeck, The Amusement Park, 2015, installation sculpturale, techniques 
mixtes, son, 5,2m (hauteur) x 16m (largeur) x 24m (profondeur). Production Les 
Champs Libres. Commissariat 40mcube. Courtesy Galleria Continua. Photo : DR.

Vincent Mauger, Présence Stratégique, 2014, caisses plastique, 
filets de camouflage. Photo : Renaud Duval.

Aurélie Ferruel & Florentine Guédon, Johnies et Rémi Duprat, Wilderness, 
vue de l’exposition, GENERATOR #1, 2015. Photo. André Morin. 
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